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Sortir des sentiers battus  

 

Quand j’étais étudiant en théologie, c’était à l’époque du concile 

Vatican II. Tout était discuté et débattu. Des théologiens de renom,  

réduits au silence, se manifestaient au grand jour et étaient même 

invités aux sessions du concile.  Jeunes capucins, enthousiastes et un 

brin rebelles, nous faisions trembler certains « anciens et humbles 

pères » qui s’arrachaient quelques poils de leur vénérable barbe, 

comme pour éprouver physiquement dans leur chair la douleur de voir 

ces jeunes désinvoltes plus occupés à vouloir dépoussiérer qu’à tenter 

de vivre comme leurs aînés. « Je veux ouvrir les fenêtres de l’Église 

afin que nous puissions voir ce qui se passe dehors », avait dit Jean 

XXIII. Et des courants d’air, il y en a eus!!!   

 

Au sein du monde musulman, des voix se lèvent depuis plusieurs 

années pour un islam neuf et fidèle à sa tradition.  ÉCHO de la 

famille franciscaine publie un article du philosophe musulman 

Abdennour Bidar.  Il écrit : « Je vois en toi, ô monde musulman, des 

forces immenses prêtes à se lever pour contribuer à cet effort mondial 

de trouver une vie spirituelle pour le XXIe siècle ! Malgré la gravité 

de ta maladie, il y a en toi une multitude extraordinaire de femmes et 

d’hommes qui sont prêts à réformer l’islam, à réinventer son génie 

au-delà de ses formes historiques et à participer ainsi au 

renouvellement complet du rapport que l’humanité entretenait jusque-

là avec ses dieux ! C’est à tous ceux-là, musulmans et non musulmans 

qui rêvent ensemble de révolution spirituelle, que je me suis adressé 

dans mes ouvrages ! Pour leur donner, avec mes mots de philosophe, 

confiance en ce qu’entrevoit leur espérance ! ». Il faut lire ce beau 

texte qui interroge le présent et ouvre sur l’avenir.  Il énerve et 

est  regardé de travers par les traditionnalistes,  comme le sont l’iman 

de Bordeaux Tareq Oubrou ou l’écrivain Kamel Daoud, journaliste et 

écrivain algérien, menacés de mort pour propos déclarés hérétiques 

par des fanatiques. Ils  sont nombreux dans le monde, hommes et 

femmes, qui poursuivent ce chemin de renouveau.  Ce monde-là a 

aussi ses martyrs. 
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Kamel Daoud a écrit sur son avenir: « Demain est un monde dur et muet comme une porte fermée pour moi. 

Condamné en double : par une fatwa et par une géographie. Où aller pour les gens comme moi ? 

Lentement revenir à soi, accepter sa voie : je ne sais rien faire d'autre que défendre ma liberté et ma 

présence au monde ; contre ceux qui me tuent, contre ceux qui me prennent pour le tueur. Je n'ai pas où 

aller, mais je sais dans quelle direction je vais. Je n'ai pas peur de mourir, mais j'ai peur que le tueur gagne 

et fabrique un monde où je n'aurais pas de place ».   

Les occasions de mieux connaître le courant musulman réformateur et de s’en approcher sont là. Une 

invitation à un regard neuf pour dépoussiérer  des idées reçues et souvent entretenues par les médias qui ont 

les moyens d’alimenter notre ignorance… et notre peur. On se souviendra de la contribution fraternelle et 

appréciée de Samia Amar et de  Hanafi Tessa à Héritage franciscain au printemps 2013. 

Pierre Viau, ofmcap 

Lettre ouverte au monde musulman du 

philosophe musulman Abdennour Bidar 

Cher monde musulman, je suis un de tes fils éloignés qui te 

regarde du dehors et de loin – de ce pays de France où tant de tes 

enfants vivent aujourd’hui. Je te regarde avec mes yeux sévères 

de philosophe nourri depuis son enfance par 

le taçawwuf (soufisme) et par la pensée occidentale. Je te regarde 

donc à partir de ma position de barzakh, d’isthme entre les deux 

mers de l’Orient et de l’Occident ! 

Et qu’est-ce que je vois ? Qu’est-ce que je vois mieux que 

d’autres sans doute parce que justement je te regarde de loin, avec le recul de la distance ? Je te vois toi, dans un état 

de misère et de souffrance qui me rend infiniment triste, mais qui rend encore plus sévère mon jugement de 

philosophe ! Car je te vois en train d’enfanter un monstre qui prétend se nommer État islamique et auquel certains 

préfèrent donner un nom de démon : DAESH. Mais le pire est que je te vois te perdre – perdre ton temps et ton 

honneur – dans le refus de reconnaître que ce monstre est né de toi, de tes errances, de tes contradictions, de ton 

écartèlement entre passé et présent, de ton incapacité trop durable à trouver ta place dans la civilisation humaine.

Que dis-tu en effet face à ce monstre ? Tu cries « Ce n’est pas moi ! », « Ce n’est pas l’islam ! ». Tu refuses que les 

crimes de ce monstre soient commis en ton nom (hashtag  NotInMyName). Tu t’insurges que le monstre usurpe ton 

identité, et bien sûr tu as raison de le faire. Il est indispensable qu’à la face du monde tu proclames ainsi, haut et fort, 

que l’islam dénonce la barbarie. Mais c’est tout à fait insuffisant ! Car tu te réfugies dans le réflexe de l’autodéfense 

sans assumer aussi et surtout la responsabilité de l’autocritique. Tu te contentes de t’indigner alors que ce moment 

aurait été une occasion historique de te remettre en question ! Et tu accuses au lieu de prendre ta propre 

responsabilité : « Arrêtez, vous les occidentaux, et vous tous les ennemis de l’islam de nous associer à ce monstre ! Le 

terrorisme ce n’est pas l’islam, le vrai islam, le bon islam qui ne veut pas dire la guerre mais la paix ! »

J’entends ce cri de révolte qui monte en toi, ô mon cher monde musulman, et je le comprends. Oui tu as raison, 

comme chacune des autres grandes inspirations sacrées du monde, l’islam a créé tout au long de son histoire de la 

Beauté, de la Justice, du Sens, du Bien, et il a puissamment éclairé l’être humain sur le chemin du mystère de 

l’existence… Je me bats ici en Occident, dans chacun de mes livres, pour que cette sagesse de l’islam et de toutes les 

religions ne soit pas oubliée ni méprisée ! Mais de ma position lointaine je vois aussi autre chose que tu ne sais pas 

voir… Et cela m’inspire une question – La grande question : pourquoi ce monstre t’a-t-il volé ton visage ? Pourquoi 

ce monstre ignoble a-t-il choisi ton visage et pas un autre ? C’est qu’en réalité derrière ce monstre se cache un 

immense problème, que tu ne sembles pas prêt à regarder en face. Il faudra bien pourtant que tu finisses par en avoir 

le courage. 

Ce problème est celui des racines du mal. D’où viennent les crimes de ce soi-disant « État islamique » ? Je vais te le 

dire, mon ami. Et cela ne va pas te faire plaisir, mais c’est mon devoir de philosophe. Les racines de ce mal qui te vole 

aujourd’hui ton visage sont en toi-même, le monstre est sorti de ton propre ventre – et il en surgira autant d’autres 

monstres pires encore que celui-ci tant que tu tarderas à admettre ta maladie, pour attaquer enfin cette racine du mal ! 
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musulman, avec cette accusation stupide à laquelle toi-

même tu ne crois plus, et derrière laquelle tu te caches 

pour continuer à te mentir à toi-même ? 

 

Depuis le XVIIIe siècle en particulier, il est temps de te 

l’avouer, tu as été incapable de répondre au défi de 

l’Occident. Soit tu t’es réfugié de façon infantile et 

mortifère dans le passé, avec la régression obscurantiste 

du wahhabisme qui continue de faire des ravages presque 

partout à l’intérieur de tes frontières – un wahhabisme 

que tu répands à partir de tes lieux saints de l’Arabie 

Saoudite comme un cancer qui partirait de ton cœur lui-

même ! Soit tu as suivi le pire de cet Occident, en 

produisant comme lui des nationalismes et un 

modernisme qui est une caricature de modernité – je 

veux parler notamment de ce développement 

technologique sans cohérence avec leur archaïsme 

religieux qui fait de tes « élites » richissimes du Golfe 

seulement des victimes consentantes de la maladie 

mondiale qu’est le culte du dieu argent. 

 

Qu’as-tu d’admirable aujourd’hui, mon ami ? Qu’est-ce 

qui en toi reste digne de susciter le respect des autres 

peuples et civilisations de la Terre ? Où sont tes sages, et 

as-tu encore une sagesse à proposer au monde ? Où sont 

tes grands hommes ? Qui sont tes Mandela, qui sont tes 

Gandhi, qui sont tes Aung San Suu Kyi ? Où sont tes 

grands penseurs dont les livres devraient être lus dans le 

monde entier comme au temps où les mathématiciens et 

les philosophes arabes ou persans faisaient référence de 

l’Inde à l’Espagne ? En réalité tu es devenu si faible 

derrière la certitude que tu affiches toujours au sujet de 

toi-même… Tu ne sais plus du tout qui tu es ni où tu 

veux aller, et cela te rend aussi malheureux qu’agressif… 

Tu t’obstines à ne pas écouter ceux qui t’appellent à 

changer en te libérant enfin de la domination que tu as 

offerte à la religion sur la vie toute entière. 

 

Tu as choisi de considérer que Mohammed était prophète 

et roi. Tu as choisi de définir l’islam comme religion 

politique, sociale, morale, devant régner comme un tyran 

aussi bien sur l’État que sur la vie civile, aussi bien dans 

la rue et dans la maison qu’à l’intérieur même de chaque 

conscience. Tu as choisi de croire et d’imposer que 

l’islam veut dire soumission alors que le Coran lui-même 

proclame qu’« Il n’y a pas de contrainte en 

religion » (La ikraha fi Dîn). Tu as fait de son Appel à la 

liberté l’empire de la contrainte ! Comment une 

civilisation peut-elle trahir à ce point son propre texte 

sacré ? 

 

De nombreuses voix que tu ne veux pas entendre 

s’élèvent aujourd’hui dans la Oumma pour dénoncer ce 

tabou d’une religion autoritaire et indiscutable… Au 

point que trop de croyants ont tellement intériorisé une 

culture de la soumission à la tradition et aux « maîtres de 

religion » (imams, muftis, shouyoukhs, etc.) qu’ils ne 

Même les intellectuels occidentaux ont de la difficulté à 

le voir : pour la plupart ils ont tellement oublié ce qu’est 

la puissance de la religion – en bien et en mal, sur la vie 

et sur la mort – qu’ils me disent « Non le problème du 

monde musulman n’est pas l’islam, pas la religion, mais 

la politique, l’histoire, l’économie, etc. ». Ils ne se 

souviennent plus du tout que la religion peut être le cœur 

de réacteur d’une civilisation humaine ! Et que l’avenir 

de l’humanité passera demain non pas seulement par la 

résolution de la crise financière mais de façon bien plus 

essentielle par la résolution de la crise spirituelle sans 

précédent que traverse notre humanité tout entière ! 

Saurons-nous tous nous rassembler, à l’échelle de la 

planète, pour affronter ce défi fondamental ? La nature 

spirituelle de l’homme a horreur du vide, et si elle ne 

trouve rien de nouveau pour le remplir elle le fera demain 

avec des religions toujours plus inadaptées au présent – 

et qui comme l’islam actuellement se mettront alors à 

produire des monstres. 

 

Je vois en toi, ô monde musulman, des forces immenses 

prêtes à se lever pour contribuer à cet effort mondial de 

trouver une vie spirituelle pour le XXIe siècle ! Malgré la 

gravité de ta maladie, il y a en toi une multitude 

extraordinaire de femmes et d’hommes qui sont prêts 

à réformer l’islam, à réinventer son génie au-delà de ses 

formes historiques et à participer ainsi au renouvellement 

complet du rapport que l’humanité entretenait jusque-là 

avec ses dieux ! C’est à tous ceux-là, musulmans et non 

musulmans qui rêvent ensemble de révolution spirituelle, 

que je me suis adressé dans mes ouvrages ! Pour leur 

donner, avec mes mots de philosophe, confiance en ce 

qu’entrevoit leur espérance ! 

 

Mais ces musulmanes et ces musulmans qui regardent 

vers l’avenir ne sont pas encore assez nombreux ni leur 

parole assez puissante. Tous ceux-là, dont je salue la 

lucidité et le courage, ont parfaitement vu que c’est l’état 

général de maladie profonde du monde musulman qui 

explique la naissance des monstres terroristes aux 

noms de Al Qaida, Al Nostra, AQMI ou « État 

Islamique ». Ils ont bien compris que ce ne sont là que 

les symptômes les plus visibles sur un immense corps 

malade, dont les maladies chroniques sont les suivantes : 

impuissance à instituer des démocraties durables dans 

lesquelles est reconnue comme droit moral et politique la 

liberté de conscience vis-à-vis des dogmes de la religion; 

difficultés chroniques à améliorer la condition des 

femmes dans le sens de l’égalité, de la responsabilité et 

de la liberté; impuissance à séparer suffisamment le 

pouvoir politique de son contrôle par l’autorité de la 

religion; incapacité à instituer un respect, une tolérance et 

une véritable reconnaissance du pluralisme religieux et 

des minorités religieuses. 

 

Tout cela serait-il donc la faute de l’Occident ? Combien 

de temps précieux vas-tu perdre encore, ô cher monde 
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comprennent même pas qu’on leur parle de liberté 

spirituelle, ni qu’on leur parle de choix  personnel vis-à-

vis des « piliers » de l’islam. Tout cela constitue pour 

eux une « ligne rouge » si sacrée qu’ils n’osent pas 

donner à leur propre conscience le droit de le remette en 

question ! Et il y a tant de familles où cette confusion 

entre spiritualité et servitude est incrustée dans les 

esprits dès le plus jeune âge, et où l’éducation spirituelle 

est d’une telle pauvreté que tout ce qui concerne la 

religion reste quelque chose qui ne se discute pas ! 

 

Or cela de toute évidence n’est pas imposé par le 

terrorisme de quelques troupes de fous fanatiques 

embarqués par l’État islamique. Non ce problème-là est 

infiniment plus profond ! Mais qui veut l’entendre ? 

Silence là-dessus dans le monde musulman, et dans les 

médias occidentaux on n’entend plus que tous ces 

spécialistes du terrorisme qui aggravent jour après jour 

la myopie générale ! Il ne faut donc pas que tu 

t’illusionnes, ô mon ami, en faisant croire que quand on 

en aura fini avec le terrorisme islamiste l’islam aura 

réglé ses problèmes ! Car tout ce que je viens d’évoquer 

– une religion tyrannique, dogmatique, littéraliste, 

formaliste, machiste, conservatrice, régressive – est trop 

souvent l’islam ordinaire, l’islam quotidien, qui souffre 

et fait souffrir trop de consciences, l’islam du passé 

dépassé, l’islam déformé par tous ceux qui 

l’instrumentalisent politiquement, l’islam qui finit 

encore et toujours par étouffer les Printemps arabes et la 

voix de toutes ses jeunesses qui demandent autre chose. 

Quand donc vas-tu faire enfin cette révolution qui dans 

les sociétés et les consciences fera rimer 

définitivement spiritualité et liberté ? 

 

Bien sûr dans ton immense territoire il y a des îlots de 

liberté spirituelle : des familles qui transmettent un 

islam de tolérance, de choix personnel, 

d’approfondissement spirituel ; des lieux où l’islam 

donne encore le meilleur de lui-même, une culture du 

partage, de l’honneur, de la recherche du savoir, et une 

spiritualité en quête de ce lieu sacré où l’être humain et 

la réalité ultime qu’on appelle Allâh se rencontrent. Il y 

a en Terre d’islam, et partout dans les communautés 

musulmanes du monde, des consciences fortes et libres. 

Mais elles restent condamnées à vivre leur liberté sans 

reconnaissance d’un véritable droit, à leurs risques et 

périls face au contrôle communautaire ou même parfois 

face à la police religieuse. Jamais pour l’instant le droit 

de dire « Je choisis mon islam », « J’ai mon propre 

rapport à l’islam » n’a été reconnu par « l’islam 

officiel » des dignitaires. Ceux-là au contraire 

s’acharnent à imposer que « La doctrine de l’islam est 

unique » et que « L’obéissance aux piliers de l’islam est 

la seule voie droite » (sirâtou-l-moustaqîm). 

 

Ce refus du droit à la liberté vis-à-vis de la religion est 

l’une de ces racines du mal dont tu souffres, ô mon cher 

monde musulman, l’un de ces ventres obscurs où 

grandissent les monstres que tu fais bondir depuis 

quelques années au visage effrayé du monde entier. Car 

cette religion de fer impose à tes sociétés tout entières une 

violence insoutenable. Elle enferme toujours trop de tes 

filles et tous tes fils dans la cage d’un Bien et d’un Mal, 

d’un licite (halâl) et d’un illicite (harâm) que personne ne 

choisit mais que tout le monde subit. Elle emprisonne les 

volontés, elle conditionne les esprits, elle empêche ou 

entrave tout choix de vie personnel. Dans trop de tes 

contrées tu associes encore la religion et la violence – 

contre les femmes, les « mauvais croyants », les minorités 

chrétiennes ou autres, les penseurs et les esprits libres, les 

rebelles – de sorte que cette religion et cette violence 

finissent par se confondre, chez les plus déséquilibrés et 

les plus fragiles de tes fils, dans la monstruosité du jihad ! 

 

Alors ne fais plus semblant de t’étonner, je t’en prie, que 

des démons tels que le soi-disant État islamique t’aient 

pris ton visage ! Les monstres et les démons ne volent que 

les visages qui sont déjà déformés par trop de grimaces ! 

Et si tu veux savoir comment ne plus enfanter de tels 

monstres, je vais te le dire. C’est simple et très difficile à 

la fois. Il faut que tu commences par réformer toute 

l’éducation que tu donnes à tes enfants, dans chacune de 

tes écoles, chacun de tes lieux de savoir et de pouvoir. Que 

tu les réformes pour les diriger selon des principes 

universels (même si tu n’es pas le seul à les transgresser 

ou à persister dans leur ignorance) : la liberté de 

conscience, la démocratie, la tolérance et le droit de cité 

pour toute la diversité des visions du monde et des 

croyances, l’égalité des sexes et l’émancipation des 

femmes de toute tutelle masculine, la réflexion et la 

culture critique du religieux dans les universités, la 

littérature, les médias. Tu ne peux plus reculer, tu ne peux 

plus faire moins que tout cela ! C’est le seul moyen pour 

toi de ne plus enfanter de tels monstres, et si tu ne le fais 

pas tu seras bientôt dévasté par leur puissance de 

destruction. 

 

Cher monde musulman… Je ne suis qu’un philosophe, et 

comme d’habitude certains diront que le philosophe est un 

hérétique. Je ne cherche pourtant qu’à faire resplendir à 

nouveau la lumière – c’est le nom que tu m’as donné qui 

me le commande, Abdennour, « Serviteur de la Lumière ». 

Je n’aurais pas été si sévère dans cette lettre si je ne 

croyais pas en toi. Comme on dit en français, « Qui aime 

bien châtie bien ». Et au contraire tous ceux qui 

aujourd’hui ne sont pas assez sévères avec toi – qui 

veulent faire de toi une victime – tous ceux-là en réalité ne 

te rendent pas service ! Je crois en toi, je crois en ta 

contribution à faire demain de notre planète un univers à la 

fois plus humain et plus spirituel ! Salâm, que la paix soit 

sur toi. 

 

Octobre 2014  
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Les franciscains du côté de Trois-Rivières 

 
Vie consacrée à Trois-Rivières 

Huit des neuf frères de Trois-Rivières ont participé,  

tous en bure, au lancement de l’Année de la Vie con-

sacrée, le 1er février à l’église Jean XXIII. 300 parti-

cipants ont vécu une rencontre de prière de 90 mi-

nutes, préparée par les Carmes, avec lectures de la 

Parole, chants et homélie par Mgr Luc Bouchard. 

Avec quatre autres consacrés, Michel Boyer a livré 

un vibrant témoignage personnel. 
 

Les Carmes auprès du Bx Frédéric 

Cinq frères Carmes sont allés rendre visite aux Fran-

ciscains de Trois-Rivières, en réponse à une visite à 

leur couvent à l’automne. Tous les frères de notre 

fraternité et les Carmes étaient là à la prière d’abord, 

puis au souper festif qui a suivi. Après une photo de 

groupe immortalisant cette rencontre fraternelle, tous 

se sont regroupés pour une période de chants avec 

Guylain accompagnant à la guitare. 
 

Prédication à Champlain  

Trois frères, Michel, Guylain et Néhémie présente-

ront, à tour de rôle, ce qui inspire le Pape François 

chez Frère François d’Assise. Trois lundis : 8, 16 et 

23 mars. C’est une équipe de laïcs qui a eu recours à 

eux pour cette présentation originale. 
 

Lectio divina à Trois-Rivières 

Durant les deux mois où se dérouleront les travaux de 

peinture et de réparation du plancher dans la chapelle 

Saint-Antoine, les frères vivront tout de même, en un 

autre lieu, le programme qu’ils se sont donné en cha-

pitre : 

 Chaque jour, temps de silence ensemble au 

chœur, entre 10 et 5 minutes avant la Prière des 

Heures, matin et soir ; 

 Chaque semaine, temps de partage de la Parole de 

Dieu, ou Lectio divina, le mercredi à 16 h 30, à la 

salle de lecture. Début le mercredi des Cendres 

2015. 

 Chaque  mois, trente minutes devant le Saint-

Sacrement exposé, à 16 h 30, lors du vendredi de 

la récollection. 

 

Aux Éditions franciscaines 

 

 

 

 

 

 

 

 

Niklaus Kuster nous amène à une relecture pas-

sionnante des premières décennies qui marquèrent 

les débuts de la Fraternité de François et du Cou-

vent Saint-Damien de Claire. Niklaus nous fait 

vivre de l’intérieur ces années pleines de rebondis-

sements. 

Beaucoup plus qu’une double biographie, ce livre 

renouvelle notre regard sur Claire, François et le 

mouvement naissant. 

340 pages   19 Euros 

Sœur Rita Kim,  

membre de  la Commission 

Jeunesse 

 
Lors de la réunion du 

CA de novembre der-

nier, sœur Ann 

Modrak avait évoqué  

la possibilité que sœur 

Rita Kim accepte 

d’être membre de la 

Commission Jeu-

nesse. Sœur Simone 

Bastien en a parlé 

avec elle et sœur Rita 

Kim a accepté.   

Merci beaucoup Rita. 
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La valse sonore des MNDA continue  

à faire danser ses Missionnaires  

 

1- Sous une note asiatique, pendant un mois 

et demi de temps, les Sœurs Claire Lessard 

et Maria Goretti  sont parties le 3 novembre 

dernier, pour visiter leurs sœurs de Hong-

Kong, Macao, Chine continentale et Philippines. Ensuite, 

S. Goretti est partie un mois de plus au Vietnam pour donner un coup de main pour la  

formation des Jeunes. 

 

2- Sr Gertrude Duquette (Canadienne)  nommée pour le Brésil, s’est envolée 

le 28 janvier 2015 

 Graciela San Diego (Philippina ), nommée pour Hong-Kong, est partie le 27 

janvier 2015. 

Nous avons eu bien d’autres nominations de nos Missionnaires, pour le 

Rwanda, pour Macao, pour le Vietnam (Sr Iranildes) pour le Japon, etc. 

 

3- Les MNDA ont été bénies avec deux nouvelles professes à 

vœux temporaires : 

Au Canada, Sr Albertine Liemba (Congolaise), est déjà nommée 

pour la RDC et elle valsera dans le chemin vers sa  mission, vers la 

mi-mars 2015. 

Au Pérou, Sr Suzanne Amisi (Congolaise), est nommée pour le 

Pérou. 

 

4- Au noviciat international,  nous comptons  quatre novices (Congo, 

Pérou et Chine) et trois stagiaires provenant du ( Congo, Philippines et 

Vietnam). Nous sommes dans l’action  de grâce, car le Seigneur  continue 

de poser sur nous son regard d’amour et de miséricorde. 
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Événements et projets communautaires 

des Petites Franciscaines de Marie de Baie-Saint-Paul 

 

1) Une veille de Noël en fête 

 

Au soir du 24 décembre 2014, comme chaque année depuis 37 ans, Noël fut fêté à la Maison-mère avec nos 
ex-bénéficiaires de l’Hôpital de Baie-Saint-Paul : 

 Messe à 21 h, célébrée et animée par M. l’abbé Bernard Tremblay, aumônier à la Maison-mère, dans 
une ambiance de foi, de joie et de chants, avec une assistance nombreuse, fervente, émue et amusée à 
la fois. 

 Réveillon avec mets traditionnels; visite du Père Noël et de la Fée des étoiles, personnifiés par un ami 
de la Communauté et par une religieuses; photos, chants et danses. 

 

La joie rayonnait sur tous les visages! C’était Noël, et nos amis étaient en fête! 

2) Reconnaissance et amitié 

 

Le 11 janvier 2015, après un service de 7 années comme médecin auprès des sœurs  Petites Franciscaines de 
Marie de Baie-Saint-Paul, le docteur Jean-Denis Paquet de Baie-Saint-Paul recevait l’hommage de gratitude 
de la Communauté pour les soins dispensés avec bonté, compétence et dévouement généreux. 

 

La prière des sœurs de la Maison-mère et de l’Infirmerie générale, les vœux de Paix et Bien, de Joie et de San-
té, exprimés à l’Eucharistie et au cœur d’un repas, l’accompagnent à l’occasion de son départ pour un repos 
mérité. 
 
 
 

3) Des anniversaires de vie religieuse  

 

Le 2 février 2015, onze sœurs Petites Franciscaines de Marie ont célébré  un 60e, 70e ou 75e anniversaire de 
profession religieuse. Un long cheminement de foi, d’amour, de service et de fidélité ! Quatre autres com-
pagnes fêteront leur Jubilé d’or de vie consacrée en mai 2015. Nous en rendons gloire à Dieu. 
 
 
 

4) Ouverture d’une 7e maison en terre malgache 

 

En 1968, à Maintirano, Madagascar, au diocèse de Tsiroanomandidy, prenait vie la mission « ad gentes » des 
Petites Franciscaines de Marie venues du Québec. Aujourd’hui, les Petites Franciscaines de Marie comptent 
plus de 30 sœurs malgaches, réparties en 6 maisons, dans 3 diocèses de l’Île. Pour l’année nouvelle 2015, l’Es-
prit du Seigneur, toujours agissant, inspira les autorités à ouvrir une 7e maison dans la ville de Tsiroanoman-
didy, comme le souhaitaient nos sœurs malgaches et l’évêque du lieu, Mgr Gustave Bombin Espino, osst, es-
pagnol. 

 

À la prière fraternelle de nos frères et sœurs du Québec, nous confions cet événement communautaire et ecclé-
sial. 
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Bientôt à Sherbrooke 
mettre à votre agenda 

les 1,2 et 3 mai 2015 - chez  les sœurs Clarisses 
du vendredi soir au dimanche midi 

313 rue Queen, Sherbrooke (arr. Lennoxville) 

THÈME : Il n'y aura que le ciel ! 
plus d’infos ET INSCRIPTION : Richard ou Micheline-  819-346-8206 ou 

courriel : richard372000@yahoo.ca 
Il est important de vous inscrire afin que nous puissions bien vous recevoir et servir.  

CHAQUE PERSONNE DOIT PRÉVOIR SES REPAS. 

Contribution libre -  Suggestion : 20 $ pour ceux et celles qui le pourront.  

Franciscain depuis 1964, Roger Poudrier a été ordonné prêtre en 1968. Après ses études théologiques 

à Montréal, il s’est spécialisé en Écritures Saintes à Rome et à Jérusalem. Il donne des retraites aux 

membres du personnel pastoral, aux religieuses et religieux, aux laïcs dans les paroisses. Il a prêché 

au Québec, dans plusieurs provinces canadiennes, aux USA, Italie, Israël, Liban, Islande, Îles Féroé, 

Kenya,  République démocratique du Congo, Madagascar, l’Île Maurice, l’Île de La Réunion, 

Mexique, Guatemala, Pérou, Chili, Haïti, Japon, Afrique du Sud, Polynésie française (Tahiti) et le 

Maroc. 

Ses détracteurs disent qu’il est un « fanatique » de la miséricorde infinie du Père et qu’il croit au salut 

de l’humanité entière. Et ils ont parfaitement raison. Toute brebis perdue sera retrouvée et tout être à 

moitié mort sur le chemin de la vie aura un bon Samaritain pour le conduire à l’hôtellerie de la vie 

éternelle : le Père lui-même. Tout humain mort ou perdu sera retrouvé et reviendra à la vie.  

Abba, le Bon au-delà de tout, nous a tous créés par amour  

 et nous sauve tous par amour. Il n'y aura que le ciel. 

Roger Poudrier, franciscain 

mailto:richard372000@yahoo.ca
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 Avoir des informations et des analyses  alternatives 
 

Les sites Internet sont légions. Il y a de tout, à partir de l’excellent pour aboutir au pire. Les lecteurs et lectrices 

d’ÉCHO de la famille franciscaine connaissent déjà les sites de  

Franciscans International http://www.franciscansinternational.org/ CATHII  http://www.cathii.org/  

Eau Secours http://eausecours.org/ . 

Voici d’autres sites qui peuvent alimenter vos réflexions et votre souci d’informations alternatives. 

 

RELIGION 

www.culture-et-foi.com  - Le Réseau Culture et Foi regroupe des croyants catholiques en dialogue avec le monde 

moderne, les autres croyants, les exclus. 

www.lescahiersdelislam.fr - L’objectif est de favoriser la diffusion de contributions sur l’Islam émanant de 

scientifiques ou d'auteurs spécialistes, à destination d’un public d’horizons divers, spécialisé ou non, en proposant une 

approche pluridisciplinaire, rigoureuse et renouvelée de l’Islam. 

http://www.cahiers-franciscains.com/ - 5 Numéros de Cahiers de Spiritualité franciscaine sont parus depuis décembre 

2013 

www.croire.com - Site internet catholique francophone du groupe Bayard, veut rassembler ceux qui désirent 

approfondir leur foi chrétienne, et la mettre en résonance avec l'actualité sociale et politique. 

http://www.oikoumene.org/fr - Conseil œcuménique des Églises. Une communauté mondiale d’Églises en quête 

d’unité, de témoignage commun et de service chrétien. 

http://www.forum-andre-naud.org - Le Réseau des Forums André-Naud rassemble des chrétiens et des chrétiennes 

engagés dans l’agir de l’Église catholique. 

http://sentiersdefoi.info/ - Webzine indépendant qui présente des pratiques individuelles et collectives-novatrices, 

minoritaires, marginales ou inédites – qui se réfèrent à Jésus-Christ. 

http://jerusalem-dialogue.blogspot.ca/  Blogue du frère Frédéric Manns, ofm. 

DROITS HUMAINS ET DÉMOCRATIE 

www.inm.qc.ca - L’Institut du Nouveau Monde (INM) fondée en 2003, est un organisme non partisan dont la mission 

est d’accroître la participation des citoyens à la vie démocratique. Aujourd’hui, les principaux champs d’expertise de 

l’INM sont: la participation citoyenne, la démocratie participative, l’acceptabilité sociale, la gouvernance participative, 

l’entrepreneuriat social et l'innovation sociale. 

http://www.amnistie.ca/ - Amnistie internationale est un mouvement mondial d’hommes et de femmes qui s'engagent 

pour le respect des droits humains.  

http://liguedesdroits.ca/ - Fondée en 1963, la Ligue des droits et libertés est un organisme à but non lucratif, 

indépendant et non partisan, qui vise à faire connaître,  à défendre et à promouvoir l’universalité, l’indivisibilité et 

l’interdépendance des droits reconnus dans la Charte internationale des droits de l’Homme. La Ligue des droits et 

libertés est affiliée à la Fédération internationale des ligues des droits de l’Homme (FIDH). 

 

INFORMATIONS GÉNÉRALES 

www.dial-infos.org/ - Une publication mensuelle consacrée exclusivement à l’Amérique latine. 

http://www.lautjournal.info/ - L’aut’journal est un journal indépendant, indépendantiste et progressiste. Fondée en 

1984, la version sur support papier est publiée à chaque mois à 20 000 exemplaires et distribuée sur l’ensemble du 

territoire québécois. On peut trouver L’aut’journal au jour le jour sur le site internet. 

http://www.alternatives.ca/  Alternative est une organisation de solidarité qui œuvre pour la justice et l’équité au 

Québec, au Canada et ailleurs dans le monde. La mission vise la mise en réseau, la promotion et la construction 

d’initiatives novatrices des mouvements populaires et sociaux luttant en faveur des droits économiques, sociaux, 

politiques culturels et environnementaux.  

 

IMMIGRATION  

http://www.cjf.qc.ca - Le webzine Vivre ensemble est une source d’information incontournable sur les enjeux de 

l’heure liés aux migrations internationales et au pluralisme. On y traite de l’accueil des migrants, de la protection des 

réfugiés, des droits des travailleurs temporaires, d’intégration, de citoyenneté, de laïcité, etc. 

http://www.solidarityacrossborders.org/fr/ - Solidarité sans frontières est un site d’information sur les enjeux de 

l’immigration et le vécu des personnes immigrantes, réfugiées ou sans papier. 

 

http://www.franciscansinternational.org/
http://www.cathii.org/
http://eausecours.org/
http://www.culture-et-foi.com
http://www.lescahiersdelislam.fr
http://www.cahiers-franciscains.com/
http://www.croire.com
http://www.oikoumene.org/fr
http://www.forum-andre-naud.org
http://sentiersdefoi.info/
http://www.inm.qc.ca
http://www.amnistie.ca/
http://liguedesdroits.ca/
http://www.dial-infos.org/
http://www.lautjournal.info/
http://www.alternatives.ca/
http://www.cjf.qc.ca
http://www.solidarityacrossborders.org/fr/
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FEMMES 

http://www.lautreparole.org/ - L'autre Parole est une Collective de femmes féministes et chrétiennes, actives au Québec depuis 

1976. Elles se sont données un espace pour vivre, repenser et célébrer le message libérateur des évangiles. 

http://www.ffq.qc.ca/ - La Fédération des femmes du Québec travaille solidairement et en alliance avec d’autres groupes à la 

transformation des rapports sociaux de sexe dans toutes les activités humaines pour favoriser le développement de la pleine 

autonomie des femmes et la reconnaissance véritable de l’ensemble de leurs contributions à la société.  

http://www.mmfqc.org/ - La Marche mondiale des femmes (MMF) est un mouvement international d’actions féministes 

rassemblant des groupes et des organisations de la base œuvrant pour éliminer les causes de la pauvreté et de la violence envers les 

femmes. La MMF met de l’avant les résistances et les alternatives développées par les femmes partout dans le monde.  

 

PAUVRETÉ 

http://www.pauvrete.qc.ca/ - Le Collectif pour un Québec sans pauvreté est un regroupement d’organisations nationales et de 

collectifs régionaux qui agit avec  les personnes en situation de pauvreté en vue de jeter les bases permanentes d’un Québec sans 

pauvreté et riche de tout son monde.  

http://simplicitevolontaire.org/ - Réseau québécois pour la simplicité volontaire. 

 

ENVIRONNEMENT 

http://egliseverte-greenchurch.ca/vert/ - Le programme Église verte soutient des communautés chrétiennes dans l’amélioration 

des pratiques écologiques et l’éducation d’un mode de vie plus respectueux de leur environnement. Ce programme est 

œcuménique, donc il est ouvert à toutes les communautés chrétiennes. Il est offert par le Centre canadien d’œcuménisme.  

http://www.equiterre.org/ - Équiterre s’est donné pour mission de contribuer à bâtir un mouvement de société en incitant 

citoyens, organisations et gouvernements à faire des choix écologiques, équitables et solidaires.  

http://atquebec.org/AmiEs_de_la_Terre_de_Québec  - Pour la construction d’une société écologiste par la réflexion, l’éducation, la 

défense des droits et le développement d’alternatives. 

 

 

Une nouvelle parution sur : Le Cantique de frère soleil : François réconcilié 
de Jacques Dalarun 

 

 

Paru, le 27 mars 2014  sous la plume de Jacques 
Dalarun, à Alma Éditeur, l’auteur nous  fait 
revivre l’aventure spirituelle d’un homme formé 
dans la culture courtoise et chevaleresque des 
élites du XIIIe siècle qui décida brusquement de 
« suivre nu le Christ nu ». On retrouve avec lui 
un Moyen Âge lumineux mais aussi tous les 
paradoxes, étonnamment contemporains, d’un 
renversement des valeurs par la seule force de la 
faiblesse. Chantant le soleil, la lune et toutes 
choses créées, François d’Assise a bouleversé la 
poésie tout comme son idéal de vie a bouleversé 
le christianisme. En faisant redécouvrir le 
superbe Cantique,  Jacques Dalarun met le 
lecteur sur les pas du « petit pauvre » et de sa 
fraîcheur révolutionnaire.  

 

Vous pouvez vous le procurer à la librairie 
Paulines, au 2653, rue Masson, tél. (514) 849-
3585 ou (514) 849-6791, au prix de 49,95 $.  Il 
s’agit d’une édition avec de belles illustrations 
et reproductions en couleur. 

http://www.lautreparole.org/
http://www.ffq.qc.ca/
http://www.mmfqc.org/
http://www.pauvrete.qc.ca/
http://simplicitevolontaire.org/
http://egliseverte-greenchurch.ca/vert/
http://www.equiterre.org/
http://atquebec.org/AmiEs_de_la_Terre_de_Québec
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JOURNÉE INTERNATIONALE CONTRE LA TRAITE HUMAINE 
 

Sœur Eugénia Bonetti, missionnaire de la Consolata, présidente de 

l’association «Plus jamais esclaves», a proposé que la date du 8 fé-

vrier, jour de sainte Bakhita, soit déclarée la  première Journée In-

ternationale contre la traite des humains par le Pape François,  en  

commémoration  de Sainte Bakhita, qui fut canonisée en 2000. 

Cette Journée est dédiée à la réflexion, à la prière et à l’attention sur 

l’exploitation sexuelle des êtres humains.  Joséphine Bakhita est née 

au sud du Soudan en 1869.  Jeune fille, elle a été kidnappée et ven-

due en esclavage.  C’est grâce aux Filles de Charité de Canossa que 

Bakhita a connu Dieu.  En 1890, elle fut baptisée et elle a reçu le 

nom de Joséphine. 

 

Ainsi plusieurs  communautés féminines 

de la Famille franciscaine ont répondues à l’appel du Pape, du clergé  et de 

CATHII, en soulignant cette Journée consacrée à la prière et à la réflexion  

sur cet  esclavage moderne des plus dégradants, en union de prières avec 

les milliers de personnes à travers le monde.  

 

Le document du Comité des sœurs du Saint-Nom-de-Jésus-et-de-Marie 

Anti-Traite a été utilisé et adapté dans la plupart des cas,  à plusieurs mo-

ments de la journée soit :  au cours de la messe, les intentions de prières, 

les Vêpres, l’Office du soir, etc…. Les sœurs Petites franciscaine de Marie 

de Montréal et de Baie-Saint-Paul ont fait de cette Journée une journée de 

prière intense et elles ont formulé un agir dans un moment de silence  pour 

contrer cette violence faite aux femmes et aux enfants.  Pour les  sœurs 

Missionnaires Notre-Dame-des-Anges de Montréal et Sherbrooke, cette 

commémoration revêt une grande importance, puisque Sainte Bakhita a 

vécu près de leurs pays de mission. La lettre de Mgr Paul-André Durocher 

a également été lue, par les Clarisses de Rivière-du-Loup.  

 

Au nom de toutes les jeunes filles et femmes victimes de traite et de CATHII, merci pour 

ces beaux gestes de solidarité. 

 

Huguette Matte 
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LANCEMENT DE LA RECHERCHE DU CATHII : 

Intervenir face à la traite humaine : La concertation des services aux vic-

times au Canada 

 

Le Canada et le Québec doivent faire plus pour l’identification et la protection 

des personnes ayant subi la traite humaine et, entre autres, soutenir les initia-

tives existantes qui ont fait leurs preuves. Telles sont les conclusions d’une recherche 

pancanadienne réalisée par Alexandra Ricard-Guay et Jill Hanley de l’École de service social 

de l’université McGill sur les enjeux de l’intervention concertée auprès des personnes ayant 

subi la traite au Canada. 

Le lancement du rapport de cette recherche a eu lieu le 30 janvier 2015, dans le cadre du 

forum :Enjeux de la traite des personnes au Canada, événement organisé par le Comité 

d’action contre la traite humaine interne et internationale (CATHII), en collaboration avec 

l’École de service social de l’université McGill. 

Les chercheures ont analysé 80 entrevues réalisées au cours des deux dernières années au-

près d’intervenants-terrain qui luttent à contrer ce phénomène dans neuf provinces. 

 

 

S’appuyant sur une définition large de la traite humaine qui englobe l’exploitation sous 

toutes ces formes, le rapport propose un portrait des pratiques existantes au Canada en 

matière de soutien et de protection des victimes de la traite de personnes. 

Les principales recommandations du rapport sont les suivantes : 

1) Plus de ressources devraient viser les services aux victimes de la traite. Les inter-

venants font face à des dilemmes difficiles en ce qui a trait à l’hébergement, l’immigration 

et le processus des enquêtes et des poursuites; 

2) Une stratégie de collaboration intersectorielle et une meilleure coordination et 

intégration des services sont plus efficaces afin de prévenir la traite et répondre 

adéquatement aux besoins des victimes de traite aux fins de travail forcé ou d’exploi-

tation sexuelle; 
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3) L’action des gouvernements provinciaux est un élément central d’une réponse 

efficace face à la traite et d’un plan de protection des personnes affectées par ce crime 

parce que des aspects fondamentaux pour le soutien et la protection aux victimes, tels que 

la prestation des services sociaux et de santé, les mesures d’aide et d’indemnisation pour 

les victimes d’actes criminels et le contrôle des normes du travail, sont tous de compétence 

provinciale. 

Finalement, les auteures en appellent à une ap-

proche centrée sur les droits des personnes vic-

times qui soit cohérente et qui permette à toutes 

les victimes de recevoir l’aide nécessaire sans se 

voir imposer l’obligation de prendre part aux dé-

marches d’enquêtes ou judiciaires. 

Il est possible de commander un exem-

plaire à CATHII en remplissant un bon de 

commande. Le prix du document est de 

25 $ plus frais d'envoi, le cas échéant.  

Source:  www.cathii.org 

Les grandes entrevues de la jeunesse franciscaine (2) 

 

Chaque personne est une histoire sacrée, un mystère qui nous relie directement au mystère insondable de 

Dieu. 

 

Pour cette première édition 2015 de la revue Écho, je vous propose une deuxième « grande entrevue de la 

jeunesse franciscaine ». L'idée de ces entrevues est de vous faire connaître des jeunes qui s'impliquent au sein 

de la Jeunesse Franciscaine et qui ont à cœur sa vitalité et son avenir. La première « grande entrevue » (juin 

2013) était consacrée à Francis Lee (désormais responsable de la Commission Jeunesse). Maintenant, je vous 

propose de rencontrer Laurie-Anne Bruneau. À peine âgée de 17 ans, Laurie-Anne a un horaire fort chargé. 

Elle étudie au Cégep de Maisonneuve et travaille comme réceptionniste au Sanctuaire du Sacré-Cœur-et-de-

Saint-Padre-Pio. Malgré cela, elle trouve le moyen d'être très engagée dans les activités de la Jeunesse Fran-

ciscaine.  

Jean-Sébastien Lajoie 

Salut Laurie-Anne! Merci d'avoir accepté de faire cette entrevue.  

Ça me fait un grand plaisir! Je suis flattée et agréablement surprise de ta de-

mande. 

 

Dis-nous Laurie-Anne, comment as-tu découvert la spiritualité francis-

caine.  

Étant jeune, j’allais à la messe avec ma famille à la Chapelle de La Répara-

tion, tenue par des frères capucins. Cependant, à l’âge que j’avais, je ne con-

naissais pas la famille franciscaine. En fait, j’ignorais la différence entre les 

pères que je voyais présider là-bas et d’autres curés de paroisses. J’attribue 

beaucoup ma découverte de la spiritualité franciscaine à ma sœur et marraine 

Geneviève. C’est grandement elle qui, suite à sa première expérience de la 
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Fête des Tentes, m’a parlé de ce qu’étaient les franciscains. Elle le faisait avec un tel enthousiasme et de tels 

éclats dans les yeux que je me suis dit qu’ils devaient vraiment être formidables. J’avais dix ans à cette 

époque. C’est donc ainsi que, petit à petit, j’ai découvert leur mode de vie, leurs valeurs, et, depuis ce temps, 

je continue d’approfondir cette belle spiritualité!   

 

Qu'est-ce qui t'attire dans la spiritualité franciscaine? 

Il y a plusieurs choses! Tout d’abord, c’est le grand esprit de fraternité qui m’a touchée. Cette unité est mer-

veilleuse. Elle permet de développer des liens profonds et de faire de chacun de véritables frères et sœurs. 

Ensuite, la simplicité, le don de soi, la charité et l’entraide sont des valeurs que je considère importantes et 

qui sont fortes dans la spiritualité franciscaine. Saint François d’Assise est un modèle exemplaire à suivre 

dans son incarnation de l’amour universel et je tente de suivre ses traces, à la mesure de mes capacités.   

 

Parle-nous un peu de ton expérience du «Repas pour tous» qui a eu lieu au Sanctuaire du Sacré-Cœur 

(la Réparation) le 30 décembre dernier?  

Ce fut très enrichissant. Avec le groupe de Jeunesse franciscaine dont j’ai la chance de faire partie, nous 

avions pris l’initiative, pour la troisième année de suite, d’organiser un dîner pour tous ceux qui le désiraient 

et qui n’avaient pas ou peu la chance de fêter Noël sans cela. Au programme : un repas varié (cuisiné par 

nous-mêmes la veille), de l’animation et, surtout, un bel échange avec les participants(es), au nombre d’une 

quarantaine. Du partage avec eux découlent des discussions riches qui sont toujours très agréables et nous 

espérions réussir à leur faire passer un beau moment, pour marquer et fêter la naissance du Christ. Nous 

avons reçu, à notre plus grand bonheur, plusieurs témoignages de gratitude pour ce temps de fraternité. Il faut 

aussi remercier les bénévoles qui nous ont aidés et quelques capucins qui se sont joints au groupe pour assu-

rer le bon déroulement du repas. 

 

Tu as participé à un ressourcement franciscain organisé par la Commission Jeunesse, à Trois-Rivières 

les 16, 17, 18 janvier dernier. Comment as-tu apprécié ton expérience? Qu'est-ce que tu en as retiré? 

J’ai vraiment apprécié le ressourcement. Dans une ambiance des plus fraternelles et sous le thème du lea-

dership chrétien, j’ai vécu une très belle fin de semaine. J’étais très heureuse de découvrir le bienheureux Fré-

déric Janssoone et de pouvoir visiter un musée lui étant dédié. Je ne le connaissais pas et c’est avec joie que 

j’en ai appris sur lui. C’était également la première fois que j’allais à Notre-Dame-du-Cap et j’ai aimé y prier 

et y faire un chemin de croix. L’exposé de sœur Doris Lamontagne sur la structure de la famille franciscaine 

était aussi très pertinent et j’en retire maintenant de meilleures connaissances. Je sais que j’en passe beaucoup 

quant au déroulement de la fin de semaine, mais je tiens à dire que tout était parfait et je voudrais encore une 

fois remercier ceux qui ont organisé l’événement. 

 

Je sais que tu aimes beaucoup la FDT. Tu as même décidé cette année de faire partie du comité organi-

sateur. Peux-tu nous dire pourquoi?   

Comme tu le dis si bien, j’aime beaucoup la Fête des Tentes. Je dis souvent que c’est la fin de semaine de 

l’année qui me plaît le plus et que j’attends toujours avec impatience. Ces trois dernières années, j’y étais en 

tant que participante. Pour la prochaine édition, j’ai voulu m’impliquer dans le comité, car je désire donner 

autant que j’ai pu recevoir. L’organisation a toujours selon moi été exemplaire et je veux cette fois moi aussi 

mettre la main à la pâte. De plus, c’est une belle occasion pour moi de vivre l’événement à l’année et non pas 

seulement pour quelques jours! Enfin, je ne doute pas que l’expérience sera enrichissante et positive! 

 

Est-ce qu'il y a quelque chose que tu aimerais dire à la famille franciscaine? 

Tout simplement la remercier de m’avoir fait grandir dans la foi et l’amour et lui dire que je suis très fière 

d’en faire partie! 

 

Merci Laurie-Anne! 

Je suis bien heureuse d’avoir répondu à ces questions! Au plaisir! 


